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À la fine pointe



«  On n’apprécie la valeur de l’eau que lorsque le
puits est à sec. » 
Benjamin Franklin

« L’homme sage s’adapte aux circonstances comme
l’eau épouse la forme de son contenant. » 
Proverbe chinois
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Améliorez vos
connaissances de
l’industrie grâce à FAC
Prenez de meilleures décisions en
étant mieux informé. À la fine pointe
vous aide à tenir compte des
changements à l’échelle mondiale et
des tendances de l’industrie.
Découvrez d’autres connaissances
qui vous permettront de planifier la
réussite de votre entreprise en
visitant www.fac.ca/apprentissage.

Financement agricole Canada est fière 
de vous présenter À la fine pointe, une
publication semestrielle remplie d’information
qui vise à susciter la réflexion chez les
producteurs et les agroentrepreneurs. Les
tendances décrites dans ce document sont
analysées en fonction du contexte qui se
dessine à l’horizon pour l’agriculture
canadienne et sont appuyées par des faits 
et des tableaux.

Si vous avez des questions sur cette
publication, veuillez communiquer avec le
Centre de service à la clientèle de FAC par
téléphone en composant le 1-888-332-3301
ou par courriel à csc@fac-fcc.ca.

À la fine pointe est produit par Savoir de
FAC.
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lecteurs de ce rapport. FAC ne saurait
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action ou décision prise par le lecteur à
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This publication is also available 
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Dans ce numéro, vous trouverez des exemples d’entreprises
canadiennes qui investissent stratégiquement dans des
technologies d’irrigation innovantes pour obtenir un
rendement supérieur par goutte d’eau.



L’eau est à l’ordre du jour des gouvernements, 
des groupes sectoriels, des multinationales et de
nombreuses entreprises. Fait-elle partie de vos
priorités?

Grand consommateur d’eau et important producteur
d’aliments, l’industrie agricole doit impérativement
contribuer à façonner un avenir sûr pour l’eau et à
trouver des solutions innovantes pour y parvenir. 
Le présent numéro d’À la fine pointe peut aider les
agroentrepreneurs à y voir plus clair afin de mieux 
gérer les risques et d’exploiter les possibilités. 

La qualité et la disponibilité de l’eau évoluent et les
réseaux hydrographiques du monde entier ont peine à
suffire à la demande croissante des humains et de la
terre. En fait, on prévoit que la demande mondiale d’eau
douce, principalement pour l’agriculture, l’industrie et
l’expansion urbaine, dépassera les réserves au cours des
prochaines décennies. La figure 1 est fondée sur un écart
prévu de 40 % entre les réserves d’eau existantes,
accessibles et fiables et la demande mondiale prévue.

De nombreux pays sont déjà aux prises avec des pénuries
d’eau, des inondations ou une eau de piètre qualité. Un
peu partout dans le monde, des fleuves n’atteignent plus
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L’eau, ressource omniprésente

Figure 1 : Combler l’écart

Eau souterraine

Eau de surface

Utilisation de l’eau

Adaptation de McKinsey & Company. Pour en apprendre davantage sur les stratégies visant à remédier à la pénurie mondiale d’eau et
pour obtenir de plus amples renseignements sur l’écart projeté de 40 % d’ici 2030, consultez le rapport Charting our Water Future du
2030 Water Resources Group. Sa projection d’un écart de 40 % est fondée sur les réserves existantes, accessibles et fiables, à

supposer qu’aucune amélioration ne sera apportée sur le plan de l’efficience.
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Histoire de réussite –
Harvest Power
London (Ontario)

Lorsque Harvest Power a construit sa centrale de
production d’énergie et d’engrais à partir de déchets
alimentaires à London, en Ontario, elle a investi
stratégiquement 25 % du coût du projet dans le
traitement des eaux usées. Paul McMenemy,
cofondateur de Harvest Power, explique pourquoi 
l’eau est devenu un élément clé de cette centrale : 
« Environ 95 % des 60 000 tonnes de déchets
alimentaires traités chaque année à la centrale de
London, que nous appelons “jardin de l’énergie”, sont
constituées d’eau. » La digestion anaérobie est utilisée
pour convertir les déchets alimentaires en énergie, puis
les déchets liquides sont versés dans une
centrifugeuse pour séparer les eaux grises des boues.
Les eaux grises sont ensuite traitées, analysées afin de
garantir leur conformité aux normes en vigueur et
retournées sous forme d’eau propre dans le réseau
local d’alimentation en eau. 

Harvest Power a collaboré étroitement avec le
ministère de l’Environnement et la ville de London 
à la mise au point de ses processus de retour de l’eau.
M. McMenemy considère la centrale comme un
exportateur net d’eau et ajoute qu’elle recycle aussi les
eaux traitées en les utilisant dans son processus de
digestion anaérobie.

M. McMenemy conseille aux autres sociétés de
s’investir hâtivement et fréquemment dans la
communauté locale. « En tant que société industrielle
située dans une région où se côtoient les vocations
résidentielle, industrielle et agricole, nous
reconnaissons l’importance d’être un voisin
respectueux de l’environnement et de réduire au
minimum notre impact sur celui-ci. Notre comité de
liaison avec le public a aidé les habitants de la région 
à comprendre notre projet. » 

www.harvestpower.com (en anglais seulement)

Le digesteur anaérobie à faibles résidus solides de Harvest Power situé à
London, en Ontario, illustré ici vers la fin de son installation. La société a pris
en compte la teneur élevée en eau de la matière biologique qu’elle utilise et
a mis au point des processus pour recycler l’eau et pour retourner les eaux
usées traitées au réseau local d’alimentation en eau.
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les océans, les déserts s’étendent, les aquifères
s’assèchent et la sécheresse touche les régions
céréalières. Même le Canada, qui est pourtant l’un 
des pays les plus riches en eau, n’est pas à l’abri de 
la sécheresse et des inondations.

La consommation d’eau par habitant au pays figure
parmi les plus élevées de la planète. L’agriculture
canadienne peut jouer un rôle de premier plan dans les
efforts déployés par le Canada et le monde pour devenir
aqua-judicieux en élaborant des solutions visant à
assurer l’avenir de l’eau. Nombre d’agroentreprises
canadiennes trouvent déjà des solutions innovantes,
allant de la conservation de l’eau ou du traitement des
eaux usées à la production de cultures résistantes à la
sécheresse. 

Le présent numéro d’À la fine pointe laisse de côté le
débat sur les droits, les politiques et l’éthique relatifs à
l’eau et examine plutôt la façon dont les agroentrepreneurs
canadiens peuvent surveiller stratégiquement les
tendances en matière d’utilisation de l’eau. 

À quels risques s’exposent les agroentrepreneurs qui ne
considèrent pas l’eau comme un facteur de rentabilité
dès aujourd’hui? Et quelles possibilités ceux qui le font
pourront-ils exploiter?

L’avenir de l’eau s’annonce incertain 

Les effets du changement climatique et les
répercussions économiques et politiques associées 
à la qualité et à la disponibilité de l’eau font déjà les
manchettes. Des États comme la Californie, l’Arizona, 
la Géorgie et le Texas ont mis en place des restrictions
touchant la consommation d’eau et des hausses du prix
de l’eau en réaction à une sécheresse extrême. Certaines
régions du Canada ont connu leurs propres problèmes
liés à l’eau, comme l’eutrophisation du lac Winnipeg, 
les inondations dans le sud de la Saskatchewan et la
sécheresse dans le nord de la Colombie-Britannique. 

Même si les industries et les pays sont touchés
différemment, tous se heurtent au fait que l’eau est une
ressource épuisable, que la qualité et la disponibilité de
l’eau ne sont plus ce qu’elles étaient et qu’une quantité
croissante d’eau douce sera nécessaire pour répondre à
la demande mondiale prévue. Aucune ressource ne peut
remplacer l’eau. 

Au Canada, des agroentrepreneurs et des industries
prennent déjà des mesures. Parmi ceux-ci, des
exploitants de serre de l’Ontario et de la 
Colombie-Britannique et des agriculteurs du sud de
l’Alberta font preuve d’innovation pour s’adapter aux
nouveaux règlements sur les eaux usées et pour contrer
les effets de la sécheresse et des inondations. Certains
fabricants d’aliments adoptent également des mesures
d’économie d’eau par suite de la hausse du prix de l’eau.

Les signes que l’avenir de l’eau s’annonce incertain :

• La divulgation volontaire de la consommation
d’eau est à la hausse. En 2011, plus de 3 000 sociétés
à l’échelle mondiale ont rendu compte de leurs
émissions de carbone et de leurs pratiques de
gestion de l’eau par l’intermédiaire du Carbon
Disclosure Project, un organisme voué à la
divulgation des émissions de carbone des
entreprises1. 

• Le prix de l’eau est à la hausse. Les tarifs des
services d’eau et d’égout au Canada augmentent
depuis 2006 et la facture d’eau des maisons
unifamiliales a bondi de 18 % depuis 2010 dans 
30 grandes villes des États-Unis2. 

DEMANDEZ AUX EXPERTS – Chandra Madramootoo

Les ressources en eau du
Canada pourraient atténuer les
préoccupations liées à la
sécurité alimentaire mondiale.

Voir page 25.

Dans ce numéro

• Examinez les effets des activités humaines et du
changement climatique sur la qualité et la disponibilité
des ressources mondiales en eau. 

• Découvrez le rôle du secteur agricole, grand
consommateur d’eau et important producteur
d’aliments et d’énergie, dans la relation 
eau-aliments-énergie, soit l’énergie et l’eau
nécessaires à la production d’aliments, ou l’eau
nécessaire à la production d’énergie et d’aliments.

• Évaluez les répercussions que l’écart projeté entre les
ressources en eau et la demande risque d’avoir sur
votre entreprise ou votre industrie.

• Examinez comment le Canada, pays riche en eau 
et plus grand consommateur d’eau par habitant au
monde, peut devenir un utilisateur d’eau plus avisé et
offrir des solutions à un monde faisant face à un avenir
incertain pour l’eau. 

• Tirez parti des connaissances d’experts canadiens de
l’eau et de l’agriculture au sujet des possibilités et des
risques liés à l’eau pour votre entreprise.

• Soyez inspiré par des agroentrepreneurs canadiens
qui prennent des mesures pour assurer l’avenir de
l’eau.
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Source : Voir la note 3 à la page 293. 
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• L’eau et les droits relatifs à l’eau font l’objet de
transactions commerciales et l’investissement
dans les actions du secteur de l’eau est en plein
essor.

• Des investisseurs étrangers de pays faisant face à
des pénuries d’eau achètent de vastes étendues de
terres arables ayant accès à de l’eau douce.

• De nouvelles infrastructures hydrauliques sont en
construction, comme le projet d’acheminement
sud-nord de l’eau en Chine, qui sera le plus
important projet de ce genre au monde et devrait
permettre de détourner plus de 40 milliards de
mètres cubes d’eau annuellement d’ici 20504.

• L’eau est de plus en plus réglementée. Par
exemple, plusieurs États américains aux prises
avec la sécheresse et l’affaiblissement des réserves
d’eau souterraine ont imposé des restrictions sur
la collecte des eaux de pluie5.

Le rôle de l’agriculture dans la relation 
eau-aliments-énergie

Parce qu’elle exerce une intendance de l’eau mais qu’elle
est aussi l’une des plus grandes consommatrices d’eau,
l’industrie agricole entretient une relation complexe et
vitale avec cette ressource.

Même si l’industrie agricole consomme beaucoup moins
d’eau que d’autres utilisateurs au Canada, comme
l’illustre la figure 2, Environnement Canada signale
qu’elle est malgré tout l’un des plus grands
consommateurs nets d’eau, puisqu’elle consomme 
71 % de l’eau qu’elle prélève et n’en retourne que 
29 % à la source. Tous les autres utilisateurs
consomment environ 10 % de l’eau qu’ils prélèvent6.

Bien que des gains d’efficience et des mesures de
conservation puissent entraîner des économies d’eau, 
la quantité d’eau que certaines agroentreprises peuvent
retourner à la source est toutefois limitée. Par exemple,
une grande quantité de l’eau utilisée pour la production
primaire est incorporée dans les produits eux-mêmes,
ce qu’on appelle l’eau virtuelle (voir page 17 pour en
savoir plus sur l’eau virtuelle).

L’agriculture est au cœur de la relation eau-aliments-
énergie (voir la figure 3). Si les liens entre les aliments 
et l’eau sont évidents (l’eau permet de produire des
cultures, d’abreuver le bétail et de transformer les
aliments), les liens entre l’eau et l’énergie sont moins
clairs. Par exemple, une grande quantité d’énergie est
utilisée pour pomper, chauffer et transporter l’eau par
les réseaux municipaux et ruraux d’alimentation.

Les exploitations agricoles, grandes et petites,
contribuent à améliorer la qualité et la disponibilité de
l’eau. À l’échelle mondiale, l’industrie agricole atténue
son impact sur les ressources en eau et sur
l’environnement en mettant en œuvre des solutions
allant du traitement des eaux usées à la ferme à des
pratiques d’irrigation plus efficientes en passant par
l’utilisation de l’air comprimé au lieu de l’eau pour
fabriquer des produits alimentaires. 

En 2012, une enquête a été menée auprès des 
9 000 membres du groupe consultatif Vision de FAC 
sur les facteurs qui influenceront le plus les décisions
concernant l’amélioration des processus liés à l’eau 
au cours des cinq prochaines années (voir figure 4).
Consultez le www.visionfac.ca/eau pour connaître 
tous les résultats.

Pour voir l’animation de quatre minutes de SAB Miller
illustrant la relation eau-aliments-énergie, rendez-vous 
sur Youtube à l’adresse suivante :
http://www.youtube.com/watch?v=uCAO8y ga5NM 
(en anglais seulement).

DEMANDEZ AUX EXPERTS – P. Kim Sturgess

La relation eau-aliments-énergie
crée des possibilités pour
l’agriculture canadienne.

Voir page 24.

Figure 3 : La relation eau-aliments-énergie
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Au Canada, les agroentrepreneurs de nombreux secteurs
modifient leurs pratiques d’utilisation de l’eau ou
réfléchissent à des moyens de les modifier. C’est
notamment le cas de nombreux exploitants de serre qui
ont investi dans des infrastructures et des technologies
de recyclage innovantes au cours des dernières années
afin d’améliorer considérablement leur consommation
d’eau. Aujourd’hui, ces exploitants doivent relever
d’autres défis découlant de nouveaux règlements
environnementaux visant à réduire la quantité
d’éléments nutritifs, de pesticides et de pathogènes dans
les eaux usées.

Que pouvez-vous apprendre des utilisateurs d’eau
canadiens de votre secteur et d’autres secteurs afin
d’être mieux en mesure de prévoir les possibilités et les
risques?

Possibilités et risques pour le Canada 

Le Canada est un petit utilisateur d’eau comparativement
à la Chine, à l’Inde et aux États-Unis (voir la figure 5).
C’est aussi un pays riche en eau, qui sera l’un des rares à
pouvoir produire plus de nourriture qu’il n’en
consomme et qui sera donc appelé à exporter ce surplus
d’aliments vers les pays touchés par des pénuries d’eau
et de nourriture.

Karen Bakker, auteure de Eau Canada, signale que le
mythe selon lequel l’eau est une ressource illimitée
représente un risque pour le Canada parce que ses
réserves abondantes d’eau douce ne peuvent se
reconstituer une fois qu’elles sont à sec7. 

Heureusement, le Canada possède aussi des
connaissances techniques étendues et ses normes en

27,2 %

17,9 %

17,1 %
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7,4 %
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Source : Sondage sur l’eau, résultats du groupe consultatif Vision de FAC, 2012

Figure 4 : Facteurs orientant les décisions concernant les processus futurs liés à l’eau

Au cours des cinq prochaines années,
lequel des facteurs suivants aura la plus
grande influence sur votre décision
d’améliorer des processus liés à l’eau dans
votre entreprise ou exploitation?
(Sélectionnez seulement un facteur.)

n = 859
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matière de santé et d’environnement sont reconnues
mondialement. Selon M. Chandra Madramootoo,
professeur à l’Université McGill, « nous devons
exploiter nos énormes ressources et capacités nationales
et provinciales, dont nos ressources en eau et notre
expertise en la matière, d’une façon beaucoup plus
intégrée et stratégique. Notre secteur agroalimentaire
pourra alors être réellement concurrentiel et jouer un
rôle important dans la sécurité alimentaire mondiale8. »

Consultez la figure 6 pour avoir un aperçu des facteurs
de stress hydrique et des diverses solutions déjà mises
en œuvre au Canada. Quelles possibilités et quels
risques votre entreprise pourrait-elle cerner dès
aujourd’hui pour se préparer à l’avenir incertain qui
s’annonce en ce qui concerne l’eau?

Le saviez-vous? 
En 2011, le Conference Board du Canada a classé
le Canada au 15e rang parmi 16 pays semblables 
en ce qui a trait à la conservation de l’eau et au 
6e rang parmi 17 pays pour ce qui est de la qualité
de l’eau9.

L’eau, ressource
omniprésente . . . 

DEMANDEZ AUX EXPERTS – Brent Paterson

Les répercussions du changement
climatique sur les ressources en
eau du Canada amènent à la fois
des possibilités et des risques.

Voir page 24.

Sources : Natural Land and Water Resources Audit; ministère des Ressources en eau, Chine : FAQ Aquastat Yearbook; 
US Geological Survey (consulté en ligre sur circleofblue.org - en anglais seulement) 

Figure 5 : Utilisation de l’eau par secteur
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60 % de l’eau s’écoule
vers le Nord 

« Le moment est venu de réformer la
gouvernance. »

« Pourquoi est-il si important d’avoir une
stratégie nationale en matière d’eau? »
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Colombie-Britannique
Stratégie Water for Life de l’Alberta

Stratégie pour une eau potable 
saine de la Saskatchewan

Stratégie manitobaine de gestion de l’eau

« Des inondations à la chaîne eau-énergie. »

« Comment faire pour éviter la bombe à
retardement hydro-climatique? »

{
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Canada : Exemples de facteurs de
stress hydrique et solutions

Figure 6 :

{

Sources : Équipe du projet POLIS sur la gouvernance écologique et l’adaptation au changement climatique, Université Simon
Fraser, 2012; Conseil de gestion de l’eau du Conseil de la fédération, site Web de l’Inforoute canadienne de l’eau, 2012
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Suivre les tendances nationales et internationales en
matière d’utilisation de l’eau peut vous aider à prendre
de meilleures décisions stratégiques. Apprenez
comment les agroentreprises et les industries
canadiennes s’y prennent pour :  

• accroître la productivité de l’eau; 
• comptabiliser l’eau;
• considérer l’eau d’un angle différent.

Accroître la productivité de l’eau

Des pays et des sociétés partout sur la planète mettent au
point des systèmes pour améliorer la productivité de
l’eau.

La société Profound Technology Inc. de Olds, en Alberta,
utilise sa technologie brevetée Biostel pour
décontaminer les puits contaminés par des bactéries
dans les régions rurales de l’Alberta et étend cette
technologie, qui est homologuée auprès de l’Agence
canadienne d’inspection des aliments et de Santé
Canada, aux fermes et aux usines de l’industrie
canadienne des produits alimentaires et des boissons.

Aux États-Unis, l’utilisation de l’eau récupérée
augmente d’environ 15 % par année en raison du
durcissement de la réglementation et de la mise en place
d’incitatifs économiques. Dans son rapport de 2012, 
SBI Energy prévoit qu’à l’échelle mondiale, la valeur
économique du secteur du recyclage et de la réutilisation
de l’eau augmentera de près de 91 % entre 2009 et 2015.
La réutilisation de l’eau peut avoir un impact positif sur
votre rentabilité et sur l’environnement. Par exemple,
elle permet de préserver ou de restaurer des milieux
humides et de réduire les coûts liés au traitement des
eaux et aux eaux usées. Comment l’essor de l’industrie
du recyclage de l’eau peut-il être bénéfique pour le

Canada, votre industrie ou votre entreprise dans 
l’avenir11?

Dans un communiqué du gouvernement du Canada
publié en août 2012, on peut lire que la gestion des eaux
usées est l’un des plus importants enjeux pour
l’industrie des produits alimentaires et des boissons et
que les coûts du traitement des eaux doublent tous les 
six ans pour ce secteur. Dans un rapport également paru
en 2012, Global Water Intelligence suggère aux
distilleries, aux brasseries, aux fabricants de produits
laitiers et à l’industrie sucrière des moyens
d’économiser l’eau et des possibilités de tirer une 
plus-value des eaux usées. Les écoulements importants
d’eaux usées représentent également un défi pour ces
industries12.

Selon l’Organisation des Nations Unies pour
l’alimentation et l’agriculture, un investissement
cumulatif de presque 1 billion de dollars dans les
technologies d’irrigation sera nécessaire pour répondre
aux besoins alimentaires des populations mondiales
croissantes au cours des 40 prochaines années. Un
rapport des Nations Unies montre d’ailleurs qu’à
l’échelle mondiale, le rendement des cultures irriguées
est d’environ 2,7 fois plus élevé que celui des cultures
sous pluie et que la superficie de terre arable modifiée
pour l’irrigation est passée de 170 millions d’hectares en
1970 à 305 millions d’hectares en 200813.

Certains agriculteurs en Caroline du Sud et en 
Nouvelle-Zélande utilisent des technologies d’irrigation
à débit variable. Israël, chef de file mondial en matière
d’irrigation efficace, ne gaspille qu’un dixième de 
son eau grâce à l’utilisation répandue de systèmes
d’irrigation goutte à goutte et de micro-irrigation. 
En vous inspirant des leçons apprises chez nous et à
l’étranger, vous pouvez développer des idées sur la façon
de réduire votre consommation d’eau à la ferme14.
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Solutions pour assurer
l’avenir de l’eau

Le saviez-vous? 
IBM utilise des capteurs, des compteurs intelligents
et des outils d’analyse de pointe pour fournir des
données en temps réel plus fiables sur l’eau10.

Le saviez-vous?
Le système Web i-cropMC de PepsiCo utilise des
données sur l’eau et sur l’humidité du sol pour
aider les producteurs agricoles à « utiliser au
mieux chaque goutte d’eau»15.
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Histoire de réussite –
RealTech Inc. (Ontario)

Les programmes portables et en ligne de surveillance
de la qualité de l’eau de la société ontarienne 
RealTech Inc. détectent les composés organiques 
pour améliorer la possibilité de réutiliser l’eau dans les
processus industriels. Dan Shaver, vice-président des
ventes, a travaillé principalement avec des clients des
eaux municipales dans le passé, mais constate que
l’industrie des produits alimentaires et des boissons
porte une attention accrue à l’eau en raison du

durcissement de la réglementation et des perspectives
de réduction des coûts. « Un plan de surveillance de la
qualité de l’eau aide les entreprises à se conformer à la
réglementation des eaux et à réaliser des économies
en réduisant la perte de produit et les coûts
d’exploitation par une amélioration de la qualité de l’eau
ou une diminution de la consommation d’eau. Somme
toute, pour la majorité des entreprises, il s’agit de
réduire les dépenses. »  

www.realtech.ca (en anglais seulement)

Les entreprises du secteur des aliments et de boissons utilisent
des technologies liées à l’eau, comme le système de surveillance
en ligne M3000 de RealTech Inc., pour surveiller la qualité de l’eau
et en assurer une utilisation plus efficace.
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Comptabiliser l’eau

Étant donné le rôle central de l’agriculture dans la
relation eau-aliments-énergie, il est probable que 
votre industrie et votre région utilisent ou envisagent
d’utiliser des méthodes de gouvernance, de gestion et 
de répartition de l’eau. En comprenant ces moyens et
d’autres moyens de comptabiliser l’eau, vous pourrez
mieux vous préparer aux changements à venir. 
Inspirez-vous des pratiques exemplaires employées 
chez nous et à l’étranger pour préparer votre exploitation
à faire face à l’avenir incertain de l’eau. 

De façon générale, les utilisateurs d’eau paient l’eau
moins cher que ce qu’il en coûte pour leur amener la
ressource et, dans certains pays développés, les frais
d’irrigation ne reflètent pas la véritable valeur
marchande de l’eau. Au Canada, la consommation d’eau
par habitant figure parmi les plus élevées au monde, or,
les prix de l’eau comptent parmi les plus bas.
Environnement Canada indique que les frais facturés
pour l’eau d’irrigation ne couvrent que 10 % des coûts
réels de ce service, de sorte que les fonds amassés pour
améliorer ou maintenir les infrastructures d’eau
risquent d’être insuffisants16.

Selon Jean-Philippe Gervais, économiste agricole 
en chef à FAC, l’augmentation des prix de l’eau dans
certains pays aura une incidence sur les marchés à
l’échelle mondiale. « Dans un contexte hautement
mondialisé, une hausse des coûts de l’eau dans une
partie du monde transformerait le visage et la nature 
de la concurrence. Les experts prévoient qu’il y aura 
un écart de 40 % entre les réserves d’eau et la demande
future, de sorte que les prix vont nécessairement
augmenter. Les entreprises seront alors incitées à
accroître la productivité de l’eau, à ralentir la
consommation future et à contribuer à combler l’écart
prévu. »

Histoire de réussite –
Hortau inc. (Québec)

Planifier l’irrigation en utilisant des données sur le
climat et le sol et au moyen du Web et du GPS permet
d’en améliorer l’efficacité. L’entreprise québécoise
Hortau inc. met à profit des tensiomètres brevetés pour
aider ses clients du secteur de l’agriculture à gérer leur
irrigation avec précision en utilisant l’eau souterraine
disponible dans une zone de confort étroite pour leurs
cultures. Les données sont téléchargées
automatiquement du champ vers l’application
infonuagique d’Hortau, ce qui permet d’y accéder en

temps réel de n’importe quel endroit à l’aide d’un
téléphone intelligent ou d’une tablette. 

Le président d’Hortau, Jocelyn Boudreau, explique les
avantages d’une utilisation plus efficace de l’eau, de
l’énergie et des engrais : « Notre technologie aide les
cultivateurs à simplifier le processus de gestion de
l’irrigation grâce à des données pertinentes de haute
précision. Il en résulte une utilisation réduite de l’eau et
de l’énergie ainsi qu’une optimisation des intrants
comme les engrais et les pesticides, ce qui est
bénéfique à la fois pour les exploitations agricoles et
pour l’environnement. » 

www.hortau.com

Le saviez-vous? 
Des experts en eau adaptent des outils de gestion
de l’eau pour tenir compte du changement
climatique en mettant l’accent sur la correction de
l’erreur systématique, les scénarios et les études
de cas afin de mieux intégrer les incertitudes liées
au changement climatique dans la modélisation.

Le saviez-vous? 
Le lac Winnipeg est, de tous les lacs d’eau douce
au monde, celui qui souffre du pire problème
d’algues, notamment en raison des quantités
excessives de phosphore et d’azote qu’on y trouve.
La zone humide située à l’extrémité sud du lac est
aussi envahie de quenouilles hybrides qui
étouffent la croissance des végétaux et réduisent
leur capacité à absorber l’excédent d’éléments
nutritifs dans l’eau. Le projet de recherche sur les
éléments nutritifs et la bioénergie dans le marais
Netley-Libau (le Netley-Libau Nutrient-Bioenergy
Project) a obtenu une reconnaissance
internationale lors de la Conférence des Nations
Unies sur le développement durable (Rio+20)
pour ses efforts visant à récolter les quenouilles et
à les transformer en pastilles de biocombustible,
ce qui a permis d’améliorer la diversité et la
croissance des végétaux dans le marais 
Netley-Libau et à fournir du biocombustible 
aux habitants et aux industries de la région17.
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La comptabilisation de l’eau ne se limite pas à la
tarification. Une approche fondée sur le triple résultat
tient compte des besoins des personnes, de la planète et
de la rentabilité – et les sociétés tiennent de plus en plus
compte de l’incidence de l’eau sur leurs résultats par
l’intermédiaire d’indices de durabilité ou de stratégies
opérationnelles. Les grandes multinationales du secteur
des produits alimentaires et des boissons, incitées par 
la hausse des prix de l’eau, le resserrement de la
règlementation et l’accroissement de la demande des
consommateurs, se fixent des cibles ambitieuses
concernant l’eau (voir la figure 7). Dans combien 
de temps les détaillants de votre chaîne
d’approvisionnement exigeront-ils que vous mesuriez
votre empreinte sur l’eau?

Les empreintes sur l’eau sont des mesures de
l’utilisation directe et indirecte de l’eau et tiennent
compte de la consommation d’eau de pluie (empreinte
sur l’eau verte), de la pollution et de la qualité de l’eau
(empreinte sur l’eau grise) et de la consommation d’eaux
de surface et souterraines par évaporation ou par leur
incorporation dans le produit (empreinte sur l’eau
bleue). En 2011, le Water Footprint Network a établi une
norme relative à l’empreinte mondiale sur l’eau pour les
définitions liées à l’eau et les méthodes de calcul et cette
norme a obtenu l’appui des gouvernements, des
sociétés, des partenaires et des chercheurs18.

Certaines régions soumises à des pressions hydriques,
comme l’Okanagan et le sud de l’Alberta, sont dotées 
de systèmes de tarification qui récompensent les
consommateurs de faibles volumes d’eau. 
Le Rapport 2011 sur la tarification de l’eau municipale
d’Environnement Canada fait état d’une corrélation
étroite entre la faible consommation d’eau par habitant
et la tarification au volume plutôt que l’imposition d’un
tarif fixe. Le rapport indique qu’en 2006, pour les

Le saviez-vous?
Le Centre pour l’environnement de l’Université
de Toronto offre des ateliers sur le financement
dans les domaines de l’environnement, du
carbone et de l’eau, dont un qui s’intitule 
« How Blue is Your Bottom Line? », où l’on
examine dans quelle mesure les questions liées 
à l’eau influencent la rentabilité de votre
entreprise. Pour en apprendre davantage sur ces
ateliers, consultez le site Web de l’Université de
Toronto (en anglais seulement) :
www.learn.environment.utoronto.ca/home/envir
onmental-carbon-and-water-finance.aspx

Source : Global Water Intelligence, Feeding a growing 
water business, volume 13, numéro 4, avril 2012
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Histoire de réussite –
Kolk Farms Conrich Ltd.
Picture Butte (Alberta) 

À son exploitation d’élevage-naissage de Picture Butte,
en Alberta, qui comprend un parc d’engraissement et
où il cultive aussi céréales et oléagineux en terre
irriguée et en culture sèche, John Kolk gère l’eau de
manière à répondre aux besoins d’aujourd’hui et à se
préparer pour l’avenir. Les mesures prises par M. Kolk
vont de la construction d’une zone humide pour traiter
les eaux grises à la mise en œuvre de l’irrigation à débit
variable pour la production des cultures. « L’eau peut
constituer le plus gros obstacle à la croissance des
végétaux dans notre région. Comme la gestion d’une
exploitation et la prise de décisions sont d’abord
fondées sur nos facteurs limitatifs, la conservation de

l’eau, les coûts et les techniques d’application sont les
premiers éléments dans lesquels nous investissons. » 

M. Kolk croit en l’adage selon lequel si on ne mesure
pas une chose, on ne peut la gérer. Si les coûts à
acquitter pour mesurer l’eau étaient moins élevés, dit-il,
les agriculteurs auraient un accès plus facile aux
technologies et se feraient une priorité de les utiliser
régulièrement pour surveiller l’apport optimal d’eau
pour abreuver leurs animaux ou arroser la terre. Selon
lui, des capteurs, des applications infonuagiques et des
applications numériques peu coûteux seront bientôt
disponibles. « Les agriculteurs s’adaptent rapidement
lorsqu’ils constatent l’argent qu’ils peuvent économiser.
Une stratégie pratique pour gérer l’eau plus
efficacement sera bientôt à notre portée. L’agriculture
est une industrie tellement palpitante à l’heure actuelle! »

La gestion de l’eau est un aspect de la stratégie d’affaires de John Kolk,
qui est axée sur la rentabilité et la durabilité. Sa maison en ballots de paille
illustrée ici est érigée à l’extérieur de la zone humide naturelle protégée.
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clients résidentiels, la consommation moyenne d’eau
par habitant était 60 % plus élevée pour les clients
bénéficiant de taux fixes que pour les clients bénéficiant
d’un tarif basé sur la consommation19.

Certaines entreprises visent à avoir une empreinte
hydrique neutre pour compenser les impacts négatifs de
l’utilisation de l’eau. Dans son ouvrage intitulé Water
Neutral: Reducing and Offsetting the Impacts of Water
Footprints, le professeur Arjen Hoekstra écrit : « Le
concept de neutralité de la consommation d’eau offre
une excellente possibilité de traduire les impacts de
l’empreinte sur l’eau en mesures visant à atténuer ces
impacts dans les collectivités et les entreprises21. »
Combien de vos concurrents surveillent déjà leur
empreinte sur l’eau?  

Jean-Philippe Gervais estime qu’à mesure que l’eau se
raréfie, elle deviendra de plus en plus chère. Les
entreprises situées dans des régions riches en eau
auront un avantage sur les autres et les entreprises à
l’échelle mondiale seront appelées à tenir compte de
l’effet de la consommation d’eau sur leurs résultats. 
« Des méthodes différentes de répartition de l’eau 
et de nouvelles technologies créeront des risques et des
possibilités pour les entreprises. Celles qui auront une
stratégie de gestion de l’eau jouiront d’un avantage
concurrentiel. »

Considérer l’eau d’un angle différent

Dans un contexte où l’avenir de l’eau est incertain, 
le fait de considérer la consommation et la gestion 
de l’eau d’un angle différent pourrait permettre aux
entrepreneurs de déceler des possibilités
insoupçonnées pour leur entreprise. Quelles nouvelles
technologies ou approches pourriez-vous envisager dès
aujourd’hui afin de réduire les risques associés à l’eau
auxquels s’expose votre entreprise? Quelles innovations
révolutionnaires remplaceront vos technologies ou vos
processus actuels? De quelle façon modifierez-vous la
gestion de l’eau dans votre exploitation dans l’avenir? 

À la question de savoir quels processus liés à l’eau 
le Canada devrait mettre en œuvre au cours des 
cinq prochaines années, dans le cadre d’un sondage
réalisé en 2012, le groupe consultatif Vision de FAC 
a signalé les trois solutions principales que voici :

• Offrir des incitatifs pour les bonnes pratiques liées
à l’eau (20 %);  

• Protéger les zones humides, les eaux souterraines
et les eaux de surface (19 %);  

• Limiter l’exportation d’eau ou de produits dont la
fabrication nécessite beaucoup d’eau (14 %).  

Consultez www.visionfac.ca/eau pour obtenir tous les
résultats du groupe consultatif Vision de FAC concernant
les préoccupations liées à l’eau.

Matière à réflexion... l’eau virtuelle

L’eau virtuelle est la mesure économique de l’eau
utilisée pour produire et fabriquer des biens. La quantité
d’eau incorporée dans les produits est une autre façon de
définir l’eau virtuelle (voir la figure 8).

Comprendre le concept d’eau virtuelle peut vous aider à
décider quoi produire et où le produire. Alors que
l’avenir de l’eau s’annonce incertain, les pays riches en
eau et aqua-judicieux profiteront d’une hausse de la
demande pour leurs biens de la part des pays touchés par
des pénuries d’eau. La teneur en eau virtuelle des
produits alimentaires peut varier selon le pays ou la
région où ils sont produits, en raison des différences aux
chapitres du climat, de la technologie et des processus de
production22.

Selon certains analystes, les exportations d’eau virtuelle
représentent un risque plutôt qu’un débouché pour le
Canada. Ils croient en effet qu’en exportant des produits
dont la fabrication nécessite beaucoup d’eau sans se
soucier des effets sur les réserves d’eau du pays, cela

L’entreprise finlandaise Raisio est la première société
au monde à inclure une étiquette H2O sur l’emballage
de ses produits. L’étiquette illustre la consommation
d’eau utilisée durant le processus, de la production au
produit fini20.

Solutions pour assurer
l’avenir de l’eau
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perpétue le mythe selon lequel l’eau est une ressource
illimitée et peut constituer un risque pour le Canada
étant donné que l’on ferait ainsi fi des pertes d’eau ou
des répercussions sur l’environnement. Un rapport de

2011 du Conseil des Canadiens et plusieurs ouvrages
récents sur l’avenir des ressources en eau du Canada
soulèvent d’ailleurs des préoccupations quant à la
nécessité de préserver le patrimoine hydrique du
Canada23. 

Le saviez-vous? 
Le Virtual Water Project a collaboré avec iTunes à la
conception d’une application iPhone qui permet aux
utilisateurs d’en apprendre davantage sur la quantité
d’eau virtuelle des produits alimentaires et des
boissons. Consultez le http://virtualwater.eu/ pour
vous familiariser avec l’application sur l’eau virtuelle.

DEMANDEZ AUX EXPERTS – Robert Sandford

Les exportations d’eau virtuelle
peuvent conquérir des marchés
internationaux existants ou
nouveaux.

Voir page 26.
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Figure 8 : Eau virtuelle dans les produits alimentaires

Source : Adaptation de la série d’affiches sur l’eau virtuelle, unité Water Development and Management, 
Organisation des Nations Unies pour l’alimentation et l’agriculture, 2008,
http://www.fao.org/nr/water/news/virtualPRINT.html (en anglais seulement)
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Histoire de réussite –
Eau Matelo inc. (Québec) 

L’entreprise québécoise Eau Matelo, lauréate de la
catégorie « meilleure eau gazeuse ou non gazeuse »
des Water Innovation Awards 2012, a trouvé une
nouvelle façon de valoriser l’eau rejetée durant la
fabrication du sirop d’érable. Chaque printemps, au
Québec, on récolte de la sève d’érable pure, que l’on
filtre ensuite pour en concentrer les sucres; on ne
conserve que 15 % du volume récolté. On fait ensuite
bouillir cette eau pour produire le sirop d’érable. 
Eau Matelo récupère l’eau séparée des sucres, qui est
habituellement rejetée par les exploitations acéricoles,
pour créer une eau non gazeuse unique appelée 
De l’Aubier. 

« La durabilité et le respect de nos ressources
naturelles sont importantes pour Eau Matelo et 
c’est pourquoi nous transformons l’eau d’érable 
rejetée en or bleu “écologique”, déclare la cofondatrice
Élodie Fleury. Cette eau potable de spécialité est
onctueuse et soyeuse en bouche. Peu minéralisée, 
elle a une subtile touche végétale. » Vendue dans une
bouteille de vitre stylisée, cette eau de haute gamme
est destinée à la clientèle des grands restaurants et 
aux adeptes des aliments et des vins naturels.

www.delaubier.ca

Une fois que les sucres naturels de la sève sont
filtrés dans le processus de production du sirop
d’érable, les 85 % d’eau d’érable restants ne
contiennent pas de sucre. Eau Matelo
embouteille cette eau et la commercialise sous
l’appellation d’eau de sève De l’Aubier.

Solutions pour assurer
l’avenir de l’eau

Le Canada est le troisième exportateur d’eau virtuelle et
se classe au cinquième rang des pays ayant la plus grosse
empreinte sur l’eau. Que cela signifie-t-il pour votre
entreprise? Vous pourriez peut-être tirer parti d’un
potentiel inexploité en fournissant des produits de
grande valeur à consommation d’eau réduite et ayant
une incidence minime sur l’environnement à des pays
en proie à des pénuries d’eau.

Matière à réflexion... le dessalement

Plusieurs pays et sociétés d’énergie envisagent le
dessalement, opération consistant à extraire les sels de
l’eau de mer, comme solution pour contrer les pénuries
futures d’eau douce. Malgré la grande quantité d’énergie
requise et les coûts élevés liés au dessalement, des
milliers d’usines sont déjà à l’œuvre ou en construction

dans le monde entier. Des avancées dans la mise au
point de membranes d’osmose inverse à film mince et
dans la nanotechnologie offrent de nouvelles
possibilités de réaliser des gains d’efficience et des
économies de coût.  

D’après un rapport de 2012 de Global Water Intelligence
sur le dessalement industriel et la réutilisation de l’eau,
l’industrie des produits alimentaires et des boissons
représente le plus grand marché industriel pour les
sociétés qui développent des technologies liées à l’eau,
du point de vue des dépenses totales, en raison
principalement de l’urgence d’améliorer les efforts de
gestion de l’eau. SBI Energy prévoit que le marché
mondial du dessalement connaîtra une croissance de
plus de 320 % entre 2010 et 202024.
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Nick Hodge écrit dans le site Web Green Chip Stocks que
le dessalement est la solution au problème mondial de
l’eau. Selon lui, les avancées technologiques récentes
permettront de compenser de 50 à 80 % des coûts
habituellement consacrés à l’énergie durant le processus
de dessalement. « À mesure que ces coûts diminueront
et que les coûts de l’énergie traditionnelle et de l’eau
continueront d’augmenter, le dessalement s’avérera une
solution révolutionnaire25. »

Matière à réflexion... la gestion intégrée des
ressources en eau

Selon le Global Water Partnership, la gestion intégrée
des ressources en eau (GIRE) « encourage le
développement et la gestion coordonnés de l’eau, des
terres et des ressources connexes afin d’optimiser le
bien-être économique et social qui en découle d’une

Histoire de réussite –
Silver Hills Ranch
(Colombie-Britannique)

Que ce soit dans le cadre de son emploi à la British
Columbia Cattlemen’s Association (BCCA) ou de son
travail au Silver Hills Ranch, qu’il exploite avec des
membres de sa famille, Lee Hesketh fait la promotion
de la gestion intégrée des ressources en eau et d’une
approche durable à l’élevage. Dans son travail au sein
du Farmland – Riparian Interface Stewardship
Program (programme de gestion de l’interface terre
agricole-zone riveraine) de la BCCA, M. Hesketh aide
les grands éleveurs et les organismes de
réglementation à accroître leur collaboration pour ce

qui est de la gestion de l’eau et à se conformer aux
règlements dans une optique de rentabilité et de
durabilité. 

En 2012, la BCCA a reconnu la bonne gérance de
l’environnement de Silver Hills Ranch en raison des
stratégies de gestion de l’eau et des pâturages
adoptées par l’entreprise pour accroître la productivité
de sa terre pour ses bovins Black Baldie et pour les
animaux sauvages. Ce ranch emploie des points
d’abreuvement hors des cours d’eau pour son
troupeau et installe des clôtures pour protéger les
cours d’eau, et il est certifié sans danger pour le
saumon. 

manière équitable, sans compromettre la durabilité des
écosystèmes et de l’environnement26. »

De nombreuses décisions concernant l’eau sont fondées
sur des frontières politiques, ou sont prises dans les
usines ou les fermes individuelles, plutôt qu’à l’échelle
du bassin hydrographique. La GIRE encourage une
approche intégrée où les intervenants prennent les
décisions dans un intérêt mutuel. En 2011, 64 % de tous
les pays avaient élaboré des plans de GIRE27. 

La GIRE est en progression au Canada et tient compte
d’aspects divers comme la planification en vue de
sécheresses, le revenu agricole, la protection de l’habitat
halieutique et l’amélioration de la santé des zones
riveraines. Grâce aux initiatives de GIRE, les
agroentrepreneurs peuvent avoir une influence sur
l’avenir des ressources en eau de leur région.
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on peut s’attendre à un essor des solutions énergétiques. Vingt et une
usines seront construites dans des régions côtières à l’échelle mondiale
pour répondre au besoin croissant d’eau douce.
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L’eau est importante pour l’agriculture et l’agriculture
l’est aussi pour l’eau. En tant qu’acteur clé dans la
relation eau-aliments-énergie, l’agriculture canadienne
aura un rôle de premier plan à jouer dans l’édification
d’un avenir durable pour l’eau. 

En nous posant les questions suivantes aujourd’hui,
nous pouvons contribuer à bâtir un avenir durable pour
l’eau : 

• Comment les agroentreprises canadiennes
peuvent-elles optimiser la productivité de l’eau? 

• Quelles avancées technologiques révolutionnaires
auront un impact sur le fossé entre
l’approvisionnement et la demande d’eau? 

• À quels changements de politiques vous 
attendez-vous au cours des cinq prochaines
années? 

• Quels changements devrez-vous apporter à vos
infrastructures pour suivre le rythme des
changements imposés par les détaillants qui
mesurent les empreintes sur l’eau afin de
répondre aux demandes des consommateurs et de
se conformer aux nouvelles règles?  

• Comment l’industrie agricole peut-elle continuer
à modifier la réputation du Canada de pays riche 
en eau où circule le mythe de l’abondance illimitée
de l’eau, pour l’amener à devenir un pays 
aqua-judicieux qui contribue à assurer la sécurité
hydrique mondiale? 

Pour vous aider à trouver les réponses à ces questions, 
et à de nombreuses autres, nous vous invitons à lire les
pages 24 à 26. Vous y apprendrez quels sont, selon des
experts canadiens de l’eau, les principaux risques et
possibilités que le Canada devrait prendre en
considération devant l’avenir incertain de l’eau. 

Considérez-vous que l’eau représente un risque
important pour votre entreprise, ou plutôt un potentiel
inexploité? Peut-être représente-t-elle les deux.

Conclusions
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À la fine pointe
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DEMANDEZ AUX EXPERTS 

Brent Paterson
Directeur général
Irrigation and Farm Water Division
Alberta Agriculture and Rural Development

Risques
1. Changement climatique – Des rivières et des ruisseaux moins hauts, des
précipitations réduites durant la saison de croissance dans de nombreuses
régions agricoles et des températures plus élevées risquent d’entraîner des
problèmes de production pour les cultivateurs.

2. Concurrence pour l’eau – Dans les régions pauvres en eau, la demande
municipale, industrielle et environnementale d’eau risque de faire diminuer le
volume d’eau disponible pour l’agriculture. 

3. Qualité de l’eau – L’impact de l’agriculture sur les sources d’eau de surface et
d’eau souterraine risque d’affaiblir l’appui de la population canadienne, qui 
est de plus en plus urbaine, et de faire diminuer les ventes sur les marchés
internationaux.

Possibilités
1. Changement climatique – La hausse des températures et l’évolution de la
saison de croissance permettront de diversifier les cultures qui peuvent être
produites dans de nombreuses parties du Canada.  

2. Rendement économique accru – En mettant en œuvre une gestion efficace de
l’eau, l’agriculture canadienne pourrait profiter de la demande croissante de
denrées alimentaires, de la hausse des prix des aliments et de la capacité de
payer de nombreux pays en développement. 

3. Qualité de l’eau – Les marchés du monde entier choisissent de plus en plus des
produits agricoles salubres et produits d’une manière respectueuse de
l’environnement, deux forces du système canadien.

P. Kim Sturgess 
Présidente-directrice générale
Alberta WaterSmart

Risques
1. Dégradation des eaux souterraines – Le Canada comprend mal l’état de ses
aquifères d’eau souterraine, notamment leurs niveaux de contamination, leur
état de santé global, leurs quantités et leurs qualités actuelles.

2. Utilisation des eaux de surface – On considère que le Canada possède une
abondance d’eau de surface. Pourtant, dans certaines régions, comme le sud de
l’Alberta, la répartition et la consommation d’eau constituent des problèmes.
Dans de nombreux sous-bassins, comme le bassin de la rivière Bow, on doit
trouver un équilibre entre les besoins de multiples intervenants, dont les
besoins associés à la préservation de l’environnement. 

3. Relation eau-aliments-énergie – L’eau est indispensable à la production
d’énergie et d’aliments. Une quantité insoupçonnée d’énergie est nécessaire

« Quels sont les risques et les possibilités que les agroentrepreneurs canadiens devraient
prendre en considération dans un contexte où l’avenir de l’eau est incertain? »
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pour distribuer l’eau dans les villes, ce qui crée la nécessité de conserver l’eau
et l’énergie afin de trouver un équilibre qui permettra de répondre à la
croissance future de la population et des besoins énergétiques et alimentaires.

Possibilités
1. Potentiel des eaux souterraines – Le Canada peut gérer plus efficacement ses
vastes aquifères d’eau souterraine grâce à une meilleure compréhension et à
une cartographie plus efficace de ceux-ci.  

2. Gestion des eaux de surface – Les Canadiens peuvent améliorer leur gestion
des prélèvements d’eau en collaborant afin d’améliorer le stockage de l’eau
douce des rivières à même les cours d’eau et hors des cours d’eau. 

3. Relation eau-aliments-énergie – Une meilleure compréhension de cette
relation permettrait de trouver un équilibre et de réaliser des gains
d’efficience grâce à des technologies et à des approches innovantes comme la
réutilisation ou la conservation de l’eau, ou son partage entre les industries.

Chandra Madramootoo, Ph. D. 
Professeur
École d’environnement de l’Université McGill

Risques
1. Répercussions du changement climatique – L’agriculture devra s’adapter pour
composer avec le manque d’humidité du sol attribuable aux sécheresses et
l’excès d’humidité causé par les inondations.  

2. Qualité de l’eau – Les problèmes de qualité de l’eau peuvent être accentués par
l’agriculture, notamment par les méthodes d’élevage et de production de
cultures qui polluent l’eau. À l’inverse, une eau de mauvaise qualité peut avoir
une incidence sur la capacité de produire des fruits et des légumes salubres.   

3. Qualité de l’air – À défaut de gérer les sols et les réseaux hydrographiques, on
risque de contrer les efforts de réduction des émissions. Par exemple, les sols
inondés qui sont saturés d’eau peuvent libérer des gaz à effet de serre.

Possibilités
1. Sécurité alimentaire mondiale – Le Canada, pays riche en eau, pourrait
exporter des marchandises et des produits alimentaires à valeur ajoutée pour
s’attaquer aux préoccupations liées à la sécurité alimentaire mondiale, en
particulier dans les pays ayant un faible potentiel de production alimentaire. 

2. Création de valeur ajoutée – En évaluant adéquatement nos terres et nos eaux
aujourd’hui, au lieu d’attendre que la valeur des terres et de l’eau augmente,
nous serions contraints d’adopter un modèle de création de valeur ajoutée.  

3. Marchés à créneaux – Nous pourrions utiliser l’eau pour produire des produits
de spécialité comme des légumineuses, qui procurent des rendements
supérieurs et atténuent les répercussions sur l’environnement.
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Robert Sandford 
Président, décennie 
« L’eau, source de vie » des Nations Unies

Risques
1. Risque lié aux politiques – La politique agricole du Canada doit refléter les
changements dans la relation eau-aliments-énergie mondiale. Le Canada peut
réussir économiquement s’il tire parti de sa position sur le marché ou de sa
capacité réelle ou potentielle en matière de gestion de l’eau en donnant le bon
exemple sur la scène internationale.  

2. Risque lié au changement climatique – L’agriculture canadienne doit tenir
compte de l’impact du changement climatique sur la façon dont l’eau circule
dans le cycle hydrologique, car ceci aura un effet sur la production dans de
nombreuses régions du pays. 

3. Risque lié à l’écoulement des eaux utilisées en agriculture – L’agriculture doit
reconnaître et résoudre l’impact de l’écoulement des eaux qu’elle utilise sur la
qualité de l’eau partout au pays.

Possibilités
1. Gestion de l’eau – Un nouvel ordre mondial fondé sur l’abondance des
ressources en eau et sur la capacité de les gérer efficacement est en train de
s’établir. Le Canada pourrait se positionner avantageusement sur ce nouvel
échiquier mondial s’il parvient à mettre en place de bonnes pratiques de
gestion de l’eau.  

2. Exportations d’eau virtuelle – Partout sur la planète, la production agricole 
est appelée à évoluer en raison de l’essor des populations et du changement
climatique, ce qui créera des marchés et renforcera les relations commerciales
existantes fondées sur l’exportation d’eau virtuelle. 

3. Système de récompense – La réforme de la politique agricole offre une
excellente possibilité de récompenser les agriculteurs qui maintiennent 
les fonctions vitales de l’écosystème tout en produisant des aliments.
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À la fine pointe – Outils

Ce que vous trouverez Adresse Web

TENDANCES EN MATIÈRE D’UTILISATION DE L’EAU – Dans le monde 

Le site Web du Conseil mondial de l’eau fait de la
sensibilisation et encourage la prise de mesures à l’égard
des questions essentielles liées à l’eau dans le but de
favoriser la viabilité environnementale de celle-ci.

www.worldwatercouncil.org/fr

Circle of Blue est une source d’information sans but 
lucratif sur la crise mondiale de l’eau. 

www.circleofblue.org (en anglais seulement)

L’Organisation des Nations Unies pour l’alimentation et
l’agriculture fournit des renseignements sur la façon dont l’eau 
est utilisée en agriculture et propose des idées de pratiques
exemplaires.  

http://www.fao.org/nr/water/index_fr.html

TENDANCES EN MATIÈRE D’UTILISATION DE L’EAU – Au Canada

Ce site Web compare les politiques provinciales et
fédérales en matière d’eau pour l’ensemble du pays.

www.waterpolicy.ca/compare-provinces 

FLOW Canada est un groupe indépendant d’experts en 
eau de partout au Canada qui encourage une action
gouvernementale visant à protéger les ressources en eau
douce.

www.flowcanada.org (en anglais seulement)

La page de l’Inforoute canadienne de l’eau du Conseil 
de la fédération contient une carte du Canada où figurent
des liens aux ressources provinciales en eau. 

www.conseildelafederation.ca/inforoute.html

TENDANCES EN MATIÈRE D’UTILISATION DE L’EAU – En agriculture

Environnement Canada propose des indicateurs de la
durabilité de l’environnement comme la disponibilité de
l’eau, la qualité du sol et la qualité de l’eau pour
l’agriculture.

http://www.ec.gc.ca/indicateurs-
indicators/Default.asp?lang=Fr

Agriculture et Agroalimentaire Canada offre des cartes
interactives qui illustrent les régions touchées par le risque
d’érosion hydrique, les risques de problèmes de drainage
du sol, les restrictions de l’utilisation agricole ainsi qu’une
carte de surveillance de la sécheresse.

http://www4.agr.gc.ca/AAFC-AAC/display-
afficher.do?id=1228838087110&lang=fra 

EMPREINTE SUR L’EAU

Le Water Footprint Network est une communauté
d’apprentissage internationale axée sur les mesures 
et la conservation de l’eau.

www.waterfootprint.org (en anglais seulement)  

L’étiquette WaterSense, promue par WaterWise
Technologies et l’Agence des États-Unis pour la protection
de l’environnement, figure sur des produits à faible
consommation d’eau.

http://www.waterwisetech.net/waterwise_epa_watersense.
htm (en anglais seulement)
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Ce que vous trouverez Adresse Web

EMPREINTE SUR L’EAU (suite)

Cette vidéo de la semaine canadienne de l’eau offre 
un aperçu animé du thème de la semaine canadienne 
de l’eau de 2012 : Découvrez votre empreinte sur l’eau!

www.youtube.com/watch?v=63D_b7uUkSU&feature
=related (en anglais seulement)

SOLUTIONS POUR L’EAU  

L’initiative Global Harvest d’IBM comprend une
présentation sur la relation eau-aliments-énergie.

www.globalharvestinitiative.org/ (en anglais seulement) 

Le Carbon Disclosure Project comprend maintenant un
volet divulgation de la consommation d’eau.

https://www.cdproject.net/en-US/Programmes/Pages
/cdp-water-disclosure.aspx (en anglais seulement)

BASF, une société internationale de produits chimiques,
joue un rôle actif dans le dessalement.  

www.desalination.ucla.edu/ (en anglais seulement)  

RISQUES LIÉS À L’EAU 

L’outil de mesure de la durabilité de l’eau du Global
Environmental Management Institute aide les utilisateurs 
à cibler les risques liés à l’eau.  

www.gemi.org/water/module2.htm (en anglais seulement) 

Le filtre des risques liés à l’eau de la Fédération mondiale
de la faune aide les entreprises et les investisseurs à cibler
les risques et suggère des mesures d’intervention
possibles. 

http://waterriskfilter.panda.org/ (en anglais seulement)  

Notes
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Vous trouverez encore plus de renseignements
À la fine pointe sur le Web

Les numéros précédents du bulletin À la fine pointe se trouvent sur le site www.fac.ca/alafinepointe.


